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Je comprends disait un philosophe que l'océan
soit toujours e'n fureur, Il est si souvent traversé.

Quand vous voudrez traiter quelqlu'un de men-
tfour, par précaution, dites le lui dlonc par le télé-
phone!

Un pu,éleut user une paire de souliers neufs
e4L Vingýt-'juttr' he'ures et la patience d'un vieux

gaçnVil é Iminutecs.

"Tu n'aurais pas pli rester dix minutes de plus
dlans l'eau sans pr'endre-i de rhumatisme," disait le
reqjuinî consolateur au miatelot qu'il avalait.

Il in'y a quîe les Irlandris pour avoir le mot
jîtc. 'J'ai épousé une isigrate, (lisait-il ; lorsque
je l'ai prise' elle avait à pecine deux guenilles à se
miettre sur le dlos et maintenant elle nage dedans."

John, l'anglais, vient (l'é'pouser une fraýnçaise
du nom de< 'Jeatirie. Quand ont parle de (lame

,J'uiiil se: iiiet à rir-e eni dis3ant qu'ils étaient
fait l'un peu l'autre, parce que sa meilleure moi-
tié est une p utfaitec demii Johin,

Comeiîiint ! Vous ne saveiz puas ce que c'est que
la bîalance' du eoîîîîne(rceý ? V'ous 'venî z à la ville
clîar.-ý il'avoine. Vous en re'par'tez chargé de
whisky. Au fond, vous retournez avec autant
(l'avoine que vous ent aviez aiiienée, et générale.
niienet vousg vous seiutte-. plus riche cii revenant
qîu'e'n allant.

'111'R> LON(C'LEMtPS

(En si!énîuu. -Met jures tu que tu seras
lidle à mios amiou rs pe'nd<ant nuon absence ?

-()ui ! Mais i. sois pas trope longtemps

ENITRE E ALE

Lit/:aîu (,oi siw »I)tri).-Monsieur, vous êtes

Le alors ça serait si facile de v-ivre
en lbonne iiitelli genco.

.4 1' oýliqé hlu,- lex (hui,,. d'n 6til porituîr
purL prct pOIf! 1< j,<,'lii (le a 1.h(etý.

L'AlitV l[E SE 'l DE YA'AFIRIES

Le bonurgeois rencontre son domiestique sur la
voie publiquo à onze lic'uîe(s (lu soir.

-U'oniîî' tt, B xpti'te ! dais le eliettitini à ente
hecure-ci ! Il doit êt tre sucri le chirétien qlue tu vas
rencontrer en ce momnt!

-C'est à votre rencontre que je vais, monsieur.

PETIT O>UBLI

L-s maîtresse qui entre inoîlinémonit dans la
cuisine, trouve un pomp~ier caché dans l'armoire.

-Comment, Brigitte, un homme ici
-Ma;damie, il faut que (ýa toit l'autre cuisi-

nière qui l'ait oublié là ?

'LRIS'l'E SORT

-Madaiiie, ayez pitié d'un malheureux (lui
s'est fait prendre entre deux chars et qui sort
pour la première fois depuis six mois.

-Pauvre homme. Voici une piastre. Coni-
nient est-ce arrivé?

Le mnid,%t (emnpochtant l'argent). - Je m'y
croyais biien caché - mais c'est la police qlui mi'a
trouvé là, et 'n'a, fait <tonner six mtois de prison.

LA DIFFÉRENCE

Le hto dc.-J.'ai vécu soixante années dlans cec
nioccîlec, et je n'ai jamais eon.4t!tt,' (le dlilft'rence entre un
bo>n cathîoliq1ue et tin lbon protestaiit.

Lt ''îré.-Vous ne serez pas cinqi mîinutes dlans l'autre
avant de l'avoir trocuvée, la <lilléronce.

LE GRAND PEIR ET L'ENFANT GAT1ÉE

.Jeanne étai4 au pain sec dans le cabinet noir
P>our un crime quelconque, et nmnquant au devoir,
J'allai voir lat proscrite ent pleine forfaiture,
Et lui glissai dans l'ombre tit pot (le confiture,
(':ontririe aux lois. 'lous ceux sur qui, dlune ia cité,
Itepose le salut (le la société,
s'inîdignèêrent, et ,Jeannce a dit d'une v'oix douce
"Je lie toucherai plus rmon nez avec mon pouce;
Je ne mne ferai plus griffer par le iniet."
Mais ont s'est récrié : "lCette enfant vous connaît;

'lie sait à quel point vous êtes faible et lâche.
,elle vous v'oit toujours rire quand on se tAche.
l'as <je gouvernemn-et possible. A cisque instatnt
L'ordre est trtublé par vous: le pouvoir se détend.
P'lus <lu regle. L'etifaît n'a plus rien (tii l'arrête;
Vt )us tîîlse ouît.", Et j'ai baýissé6 la tête,
let j'ai (lit -. " Je n'ai rien à répondîre à cela.
J'ai torý» Outi, c'est avec ces ind(ulgeutces.N%
Qu'on al to<ujours conduit les peuples à leur perte.
Qu'on Ilue mette ail pain s.""Vous le méritez, cerbes
Onl vous v niettrs." .Jeanne alors dans son coin noir,
M'a dlit tout l'as, levant ses yeux si beaux à voir,
Pleins <le l'autorité (les douces créatures

"Eh bien ! moi, je t'irai porter <les cnnfitures.»

RI EN lDE E IU

Dans un salon OÙ l'on joue la roulette:
Un s1mctateur (ait maît re des.jeux). -Vous ve-

nez de laiêser tomber tit cin.q piastres.
Le mniaîtr.-Ça ne fait rien : si quelqu'un le

raimasse, nous sommes sûr de le reprendre.

CAPRICE DE L[ON

Le vieil ivroyue (devant la cage <u tlioit).-
Waow !

Immnolité dun lion.
Le vieil ivrogne -\Vo\u', WVow, Wow.
Le lion(risa).-rag .
Le Vitil ivroyne (triomnrhant). - Pourquoi ne

pas mue répondre tout dle suite, animal

~'lG IN OSI ÊDE L'INSTINCT

Le journal anglais Nature signale un cas cu
rieux d'ingéniosité d'une araignée, observé à
iJuenos-Ayres.

L'araignéie en qtîîcstion avait tendu sa toile
entre deux arbres distants d'environ neuf pieds
et, évidemment pour la lester, l'animal avait sus-
pendu à un fl une petite pierre de la grosseur
d'un pois, qui se balançait ainsi à un pied et demi
du sol, empêchant la toile d'être entraînée par le
vent.

'UN BESOIN QU[ SE FAIT SENTIR

Premnier Se.-invoilà Miller qui passe;
c'est l'homme le plus riche de la ville. C'est niaI-
heureux qu'il n'ait pas de tille.

~Second Sirell.-Pourquoi cela?
l'rentier Swîell.-Elle me ferait une si char-

nmante fit bonne femnme!

DIPLOMATIE

La inèr«.-Pourquoi as-tu donné cette lettre à
ton mari ? Tu sais bien qu'il va oublier de la
mettre à la poste.

Lit jeune /ernîe-C'est précisément pour cela.
Je suis obligée d'inviter cette madame Blariqui à
nia soirée;- mais je ne veux pas qu'elle vienne.

C'ESI NATUREL

-Voilà un jeune hiommîe (lui a l'air d'un savoir
plus long qlue toi.

-La belle all*drte ' Je suis soit père.

LE IJEl.>NIEI CRLIC

Entr du'e :l'c
-Viens ine voir aux funérailles de mon oncle!

.J'ai inventé quelquo chose de chic pour ce jour-
là. Je mets un crêpe à mia cigarette.

-C'est é,ptaýnt! Cristi que je voudrais bien
qu'il meure quelqu'un dans ma famille !


